
L’atelier O de Saint-Ulric
1976  - Cette date correspond pour moi à la fin d’un premier cycle d’études en sculpture à l’école Bourgeault de Saint-Jean-Port-Joli et au retour à Matane 
où vit ma famille. Plein d’ambitions et déterminé à vivre de ma pratique, ma première démarche fut de chercher un endroit pour y installer mon atelier. 
C’est alors que j’apprends de mon ami Yves Lapointe que son oncle Serge Otis vient d’aménager depuis quelques mois une ancienne boulangerie à  
Saint-Ulric pour la transformer en atelier et il y aurait peut-être une place pour moi. Le lendemain je m’empresse de prendre contact avec Serge et 
conclue une entente de location pour un espace genre loft au dessus de l’atelier principal.

J’y installe un lit, un petit poêle et un établi pour débuter le travail. J’y passe l’été et me familiarise avec Serge, France et Fanny. Je produis quelques 
pièces pour mettre en pratique mon apprentissage scolaire tout en me rendant bien compte qu’il sera difficile ou presque impossible de vivre de cette 
production. L’été se poursuit entrecoupée du décès accidentel de mon frère le plus proche. L’événement aura vite fait de me démotiver et je passai le 
reste de l’été à errer. Les choses vont de mal en pis, Serge cherche des solutions pour assurer la survie de l’atelier et de mon côté je dois me rendre à 
l’évidence qu’il faudra me résigner à trouver un travail si je désire pouvoir continuer à faire 
de la sculpture.

Fin de l’été 76, après m’avoir consulté, Serge présente un projet dans le cadre d’un  
programme fédéral qui se nomme «initiative locale». Ce programme  
gouvernemental à pour but de réduire le taux de chômage dans les régions les plus 
touchées. Notre projet à pour objectif de donner des ateliers de sculpture, de peinture 
et de théâtre au grand public afin de développer des infrastructures durables dans 
le domaine de la culture en région. Cette initiative nous donne accès à un atelier  
subventionné et en échange nous offrons un service public.  Le projet fut plus ou 
moins concluant en ce sens que Serge a donné des cours de peinture à des gens 
qui ne juraient que par la reproduction de paysages et moi j’ai initié quelques  
personnes à la sculpture sur bois. Pour ce qui est du volet théâtre, il a été vite  
abandonné faute de clientèle. Il faut se rappeler le contexte d’il y a trente trois 
ans en Gaspésie.

Parallèlement aux activités de l’atelier Otis, je faisais partie d’un groupe 
de sculpteurs itinérants qui organisaient des symposiums lors d’événements  
populaires. Daniel Hammelin, Hugo Chouinard, Bernard Labbé, Adalbert Lord 
(DALO), Mario Lamarre, et moi-même, André Lapointe en étaient les membres 
fondateurs. Le manifeste de ce groupe consistait en l’idée que seulement les grands 
centres urbains possédaient des sculptures publiques et que seule l’élite artistique  
pouvait accéder à ces contrats lucratifs.

Dalo (Adalbert Lord), Pierrôt Léger et André Lapointe photographiés à l’Atelier O.



Nous voulions rendre la sculpture publique accessible à tous et pour ce faire nous offrions nos services à toute municipalité petite, moyenne et grande 
dans le cadre de festivals, de centenaires ou toute autres activités pouvant durer plus d’une semaine. Contre logement, salaire et nourriture, nous allions 
dans ces villes et villages pour y réaliser des œuvres devant public. À l’aide de matériaux populaires et accessibles; comme des grandes bûches de bois, 
et à l’aide de scies à chaîne, nous réalisions six grandes sculptures s’interpellant les unes les autres pour former une installation qui devait être montrée 
en permanence dans un endroit public de la municipalité ou de la ville, de préférence un parc.

Chronologie du Groupe des six

Été - Automne 77
Le groupe organise un événement dans le cadre du Festival de la crevette à Matane. Plus précisément sur les îles de centre-ville de la rivière Matane ou 
avait eu lieu un  symposium d’envergure internationale en 1975. Serge présente un second projet initiative locale qui cette fois à pour but de réaliser 
des prototypes de sculptures et ou d’objets pouvant êtres reproduits et manufacturés. Nous invitons Adalbert Lord (DALO) à prendre part au projet. 
J’achète une vieille maison située à environ un demi-kilomètre de l’atelier et Dalo vient s’installer chez moi. Nous amorçons Dalo et moi une production 
hétéroclite de sculptures et d’objets en bois pendant que Serge élabore sa série de toiles «la famille» et une série de sculptures sur le thème les mutants.

Printemps - Automne 1978
Pierrôt Léger dit Pierrôt le fou, ami de France Vézina, débarque à Saint-Ulric en pleine dépression. Il effectuera un court séjour chez les Otis, jusqu’à 
ce que je décide de l’héberger. La maison deviendra la maison des trois gars et Pierrôt s’y remettra sur pied aidé par l’écriture et notre support. Il 
publiera «Si vous saviez d’où je reviens, textes vécus » aux éditions Noroît en 1980. Au cours de l’année 1978-1979, trois membres du groupe de 
sculpteurs sont changés pour diverses raisons. Daniel Hamelin, Bernard Labbé et Mario Lamarre seront remplacés par Pascale Archambault, Raymond  
Brouillard et Jean Petitpas. Suite à ce changement, Pierôt nommera le groupe «Groupe des six » en référence au «Groupe des sept» peintres Canadiens.  
Il rédigera un grand article qui fut publié dans la  voix gaspésienne lors du symposium de Les-Méchins à l’été 1980 dans lequel apparaîtra pour la  
première fois le nom du groupe. Parallèlement, Serge Otis obtient un troisième projet «Initiative locale». Cette fois il s’agît de réaliser des sculptures 
jouet monumentales qui seront disposées en deux endroits du village , soit le parc près de la rivière et le terrain de jeux situé près de la route provinciale.

Printemps 1979
Adalbert Lord et moi, assistés de Danièle Marchand agente du Ministère de la culture, travaillons à l’élaboration d’un projet « événement  
sculptural » qui couvrira tout l’est du Québec. Je propose le titre de «L’est en formes». Nous sollicitons une vingtaine de Municipalités dont trois  
répondront à l’appel. Ainsi, la municipalité d’Amqui recevra Robert Émard (sculpture en aluminium), la municipalité de Mont Saint-Pierre  
recevra Serge Otis (L’Ancêtre, sculpture en acier faisant partie de la série les mutants) et la Ville de Rivière du Loup recevra André Lapointe et  
Adalbert Lord (sculptures en bois). L’événement était prévu du 20 juillet au 3 août 1979. Par la suite, le groupe réalisera quelques autres événements 
dont certains à : Rimouski (1979), Les Méchins (1980), Québec (1980), Dieppe France (1982), St-Mâlo  France (1984).

Serge réalisera quelques projets d’intégration à l’architecture et une série de toiles ayant comme sujet des corps dans l’espace. J’assisterai au vernissage 
de cette exposition à Matane le jour même de son décès, le 7 juillet 1983.

André Lapointe, mars 2010
En savoir plus sur André Lapointe :  http://www2.umoncton.ca/cfdocs/artotheque/biographie.cfm?artiste=13

http://www2.umoncton.ca/cfdocs/artotheque/biographie.cfm?artiste=13


Sculpture jouet monumentale
Serge Otis

Maquette de sculpture jouet
Serge Otis
























